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Et comme si ces div'isions nie, suffisaient pas dans la série des
socialismes, on voudrait encore y ajouter le srjalisitie clirétien,
le s~ociaise.',ectwiue la dleuo>rwife s<itli.çte et le -uo-iai.,-
me dlémiiocra-tiqite, et l'on voudrait faire de ceux-ci un seul
corps sous la formte d'un soýcialismne international que l'on a
tant rêvé dIf- créer sans y avoir jamnais pu réussir.

Si l'on songe un jour à écrire l'histoire du libéralisme et du
socialisme, - qui sont le Saturne de lit »évolution, - on fera
bien de prendre pour modèle l'hnmiiortelle IIis'fr'ire (les vafria-
tioùs lc: éqtise.s poetntes deMrJcques Bénigne Bossuet.

Et ainsi on pourra dire au 'libéralismne et au socialisme:" Tu
vries, donac ti. esl'îrw.()

La vérité

Nous nie devons pas à tous lçs hommes des soins, des préve-
nances, des Piapresseinents, iiiais nous leur devons'à tous la.
vérité, dit Massillon,

L'aumôêne pour les écoles catholiques

On remarque le passage suivant dans un Mandemient de l'é-
vêque de St-Brieuc sur l'apostolat:

Dans le Gathîéch i,-ne de l'évole, publié par Mgr l'Evêque de
(]land, en Belgique on lit ce qui suit:

Q. -L'auônepour les écoles cathioliques est-elle obli-
ga toi re?

R. - Oui. En cas de danger grave pour le corps, l'aum)ône-
est obligatoire, à plus forte raison l'e'st-elle en cas de danger
grave pour l'âme.

Comment faire ?

Il y a quelques jours, dit un journal français, un curé descen-
dit du train tenant à la main une valise.

- Monsieur le curé, lui dit un gamin, voulez-vous que je,
vous porte votre valise ?

- Merci, mon ami.
- Ah!1 les monstres de curés, il n'y a pas de dan ger qu'ils

nous fassent gagner un sou.
N11, L'obsorvatore romano.


